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A Olivia et Élodie !









La règle


L'odeur du pain d'épice et du chocolat chaud envahit vos narines, tandis que vous admirez le sapin que vous avez pris soin de décorer, pour que le père Noël puisse y déposer les plus beaux cadeaux de votre liste. Vous vous sentez apaisé, mais un léger sentiment de manquement persiste, comme si la perfection n'était pas tout à fait atteinte. Vous vous dites : ce n'est pas possible, tout est prêt pour que Noël soit célébré en grande pompe ! Pourtant, une petite chose semble encore manquer, vous ne trouvez pas ?


Je vais vous le dire, ou plutôt, je vais vous conter une histoire pas comme les autres. Une histoire qui pourrait vous sembler étrange, mais n'oubliez pas qu'à Noël, tout peut arriver.


Avant de commencer, cependant, une règle doit être respectée : aucun personnage de cette histoire n'a le droit de prononcer d'injures ou de grossièretés, sous peine de voir une partie de ses répliques coupée lors de la relecture.


À peine ai-je énoncé cette règle que l'on sonne à ma porte. Je me lève de mon grand fauteuil en cuir marron. Je tourne la poignée, et un homme imposant, avec une demi-queue de cheval, pousse la porte et entre sans attendre mon invitation. Essoufflé, il porte un long manteau qui descend jusqu'à ses mollets, une grosse barbe noire comme la nuit, et des lunettes de soleil.


– Tu sais bien que c'est une règle impossible à respecter, me dit-il.


– Désolé Max, mais tu vas devoir t'y faire. Sinon, c'est simple : je supprime ton personnage.


– Quoi ? Mais tu es fou ! Tu te rends compte de tout ce que j'ai fait pour ce rôle ? Des mois de musculation, de protéines en poudre, tout ça pour obtenir le physique que tu vois là.


En effet, Max est aussi musclé que l'acteur de la série Jack Reacher. Vous voyez l'idée ? Sinon, je vous laisse chercher...


– Navré, mais ça fait partie du contrat si on veut publier cette histoire. C'est une histoire sur Noël, pas une histoire d'horreur !


– Tout ça pour pouvoir parler de...


Max n'a pas le temps de finir sa phrase qu'un golden retriever bondit sur lui et pose une patte sur sa bouche, le faisant basculer au sol.


– Tu es le narrateur, tu pourrais le contrôler un peu, me dit le chien.


– Désolé, Ralf, mais tu connais Max, il va toujours trop vite pour moi.


– Ouais, et tu sors toujours les mêmes excuses.


Oui, vous ne rêvez pas, c'est bien un chien qui parle.


– Moi, je respecterai la règle, narrateur ! ajoute Ralf en retirant sa patte de la bouche de Max.


– Moi, j'en suis moins sûr, répond Max.


– Je n'hésiterai pas à te couper des répliques. Parler, c'est l'essence même d'un personnage, tu sais.


– Ah la la, qu'est-ce qu'il faut pas entendre...


Max se relève et caresse la tête de son chien...


– Bon, tu lances l'histoire ! On est ici pour bosser, pas pour...


Il fronce les sourcils, cherchant une formulation polie pour éviter que je lui coupe des répliques.


– On n'est pas là pour se tourner les pouces, mais pour travailler. Ça te va ?


– Oui, c'est bien, Max.


– Reste à voir combien de temps il va tenir, lance Ralf avec un petit sourire.


– Bien, messieurs, c'est parti.


Ils se dirigent tous les deux vers la porte.


– Ah, une dernière chose !


Ils se retournent tous les deux vers moi.


– Pas de Spoilers non plus avant d'arriver au chapitre concerné.


– Aucun risque, je suis un expert dans ce domaine ! dit Max en remettant ses lunettes de soleil avant de sortir.


Ralf secoue la tête en me regardant. Je retourne à mon fauteuil et ouvre une boîte posée à côté, avec l'inscription « Back... ». Eh oui, même moi, je n'ai pas droit aux Spoilers.









Dans un pays lointain... euh non un pays dans le NORD


Dans un coin reculé de Finlande, une tempête fait rage. Max conduit un Hagglunds de dernière génération, camouflage blanc, ses lunettes de soleil toujours vissées sur le nez malgré la tempête. À ses côtés, Ralf est assis sur le siège passager, tandis que « Get It On » de T. Rex résonne à plein volume dans l'habitacle. Max s'arrête devant une immense ferme, sort du véhicule et s'enfonce dans la poudreuse avec ses bottes aux couleurs de Noël, rouge et verte. Ralf le rejoint rapidement, tandis que Max se met à danser jusqu'à la porte de la ferme. Il s'apprête à frapper, mais une femme, essoufflée et visiblement inquiète, ouvre avant qu'il n'ait le temps de le faire.


– Salma ? Mais qu'est-ce que tu fais là ? demande Max.


– Pas le temps de discuter, entrez, vite ! répond-elle d'un ton décidé.


Ralf entre en premier, suivi de Max qui continue de danser. La musique se coupe brusquement lorsque Salma referme la porte derrière eux.


– Eh, pourquoi cette précipitation ? demande Max.


– Parce qu'on n'a pas de temps à perdre, Max, répond-elle.


– T'es sûre ?


Elle le fixe, prête à le remettre à sa place. Max relève alors doucement ses lunettes de soleil.


– Qu'est-ce qui se passe ? demande Ralf.


– Suivez-moi ! répond Salma.


Max grimace et suit Salma, tout comme Ralf. La ferme est vaste, avec de hautes poutres en chêne massif et un toit si pointu qu'il semble toucher les étoiles. À l'intérieur, tout est impeccablement ordonné. Les étables sont remplies de foin, et les rennes, bien installés, semblent parfaitement à l'aise. Salma monte un escalier au fond de la pièce et s'arrête devant une grande porte menant à un bureau. Elle ouvre une autre porte à l'extrémité de la pièce, révélant une chambre où repose le père Noël, affaibli. En entrant, le père Noël tousse. Max retire ses lunettes de soleil, tandis que Ralf s'assoit, observant cette figure emblématique des enfants. Salma lui tend un verre d'eau.


– Père Noël, vous avez l'air en pleine forme, lance Max. Salma le dévisage et lève les yeux au ciel.


– Quoi ? J'ai dit quelque chose de...


– Attention, Max ! dis-je.


– Quoi ? Ce n'est pas vulgaire ! rétorque Max.


– N'oublie pas la règle !


– D'accord, donne-moi une liste de mots interdits, ce sera plus simple que de me menacer, narrateur !


Aussitôt, une liste aussi longue que trois étages tombe du plafond. Max remet ses lunettes de soleil et commence à la lire.


– On a plus urgent, Max, lance Salma, agacée.


– D'accord, pardon, répond Max en continuant de parcourir la liste. Ah, je suis vraiment mal parti.


– Le père Noël est malade, explique Salma.


– Ah, ce n'est que ça ?


– Max tu ne comprends pas, on est le 22 décembre, Noël c'est dans 2 jours et il faut qu'il soit remis d'ici là.


– Oh, tu sais un rhume avec ce temps c'est normal, Salma.


– Je suis mourant... lance le père Noël gravement.


– Mais comment c'est possible? demande Max complètement étonné.


– Vous avez très bien compris, j'ai besoin d'un remède magique pour Noël cette année.


– Euh d'accord, mais je ne suis pas magicien, je suis mécanicien.


– Tu es aussi un baroudeur, lance Salma.


– Oui à mes heures perdues.


– Max... l'appelle le père Noël, le sort de Noël dépend de vous.
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